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Problématique de la table ronde  

Comme le soulignait Raymond Aron au milieu des années 70, la guérilla s’est parfois taillée une réputation usurpée d’invincibilité contre laquelle Clausewitz lui-même mettait en garde
. Il n’empêche que l’adversaire irrégulier contemporain semble avoir trouvé des parades efficaces au « Blitzkrieg » occidental, et se montre même apte à des formes de technoguérilla inattendues (Liban Sud, août 2006).
Au témoignage des militaires britanniques qui ont pour point de comparaison les soldats de l’IRA, les résistants irakiens feraient preuve d’une étonnante capacité à renouveler rapidement leurs méthodes de combat. La question se pose de savoir, si à certains égards, l’adversaire irrégulier actuel n’est pas capable de se montrer tactiquement, voire techniquement (IED), plus innovant. Nos armées techniciennes  sont capables de réforme mais présentent une tendance à l’inertie structurelle due aux intérêts internes qui les déterminent. Par ailleurs, certains auteurs ont émis l’hypothèse que des armées non professionnelles, irrégulières ou régulières, pourraient avoir paradoxalement des courbes d’apprentissage plus favorables que les armées professionnelles, du fait d’une capacité à innover en important des modèles et des savoir-faire issus du monde civil
. 
Cette table ronde d’une demi-journée permettra de confronter diverses disciplines (histoire militaire, sociologie de l’innovation, économie) avec l’expérience tactique et la connaissance des programmes et solutions techniques envisagées en France pour la lutte terrestre future. 
Son objectif est de déterminer dans quelle mesure l’adversaire irrégulier actuel n’est pas, tout au moins partiellement, capable de se montrer tactiquement voire techniquement plus innovant que les forces régulières professionnelles et de haute technologie déployées sur les théâtres d’opérations. 
Participants
· Lieutenant-colonel Michel GOYA, docteur en Histoire, rédacteur au cabinet du chef d'état-major des Armées, auteur de La Chair et l’acier (Tallandier, 479 p., 2004) et des Armées du chaos (Economica, 2008)  
· Professeur Jacques SAPIR, Directeur d’études à l’Ecole des Hautes Etudes en Sciences Sociales (EHESS), auteur de nombreux ouvrages dont La Mandchourie oubliée – Grandeur et démesure de l’art de la guerre soviétique, (Le Rocher, 1996 ; 291 p.), Le nouveau XXIe siècle : Du siècle « américain » au retour des nations (Le Seuil, 2008, 175 p. )
· Professeur Dennis Showalter, professeur d’Histoire au Colorado College de Colorado Springs. Il a été Visiting Professor à l’Académie militaire de West Point ainsi qu’à l’Académie de l’US Air Force. Parmi ses publications, on compte notamment, Forging the Shield: Eisenhower And National Security for the 21st Forging the Shield: Eisenhower And National Security for the 21st ; Tannenberg, Clash of Empires, et The Wars of Frederik the Great. Il est member du Comité editorial de la revue War in History et président de la Society for Military History.
· Colonel Pierre-Jean LASSALLE, conseiller « Terre » auprès du directeur du Service d’Architecture des Systèmes de Forces, Délégation Générale pour l’Armement 
� Penser la guerre, Clausewitz, t. 2, p. 188.


� Jacques Sapir, « Penser la guerre à l’heure du déclin de l’hyper-puissance. Réflexions sur le livre du général Desportes », Défense et Sécurité Internationale, n°34.





